
LE MEILLEUR AMI DES ACADIENS

— Le 16 avril, à l’Hôtel-Dieu du Précieux-Sang, Mlle Marie- 
Alice Hallé, dite Sr Saint-Barthélemi, née à Saint-Roch de 
Québec, maintenant Jacques-Cartier, et Mlle Marie-Louise- 
Emilia Jacques, dite Saint-Jean l’Evangéliste, née à Garthby, 
diocèse de Sherbrooke, ont pris le saint Habit. La cérémonie 
a été présidée par Mgr L.-A. Pàquet, P. A., Directeur du Grand 
Séminaire de Québec, assisté de MM. les abbés J.-W. Carrier, 
curé de Garthby, et M.-J. Fillion, aumônier.

M. l’abbé Etienne Hallé, oncle de la Sr Saint-Barthélemi, 
assistait à cette cérémonie.

Mgr Pâquet a donné le sermon de circonstance.
— Les RR. PP. Capucins de Limoilou viennent de conclure 

des arrangements pour la construction prochaine de leur mo
nastère.
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Lundi dernier avaient lieu à la Basilique les funérailles 
de M. Geo. Lafrance, qui était le doyen de nos relieurs québec- 
quois. On ne sait peut-être pas que M. Lafrance était le frère 
de feu l’abbé Stanislas Lafrance, un ancien Québecquois, lui 
aussi, dont la mémoire est ‘restée en vénération chez les Aca
diens. Citons, au sujet de cet homme de Dieu, l’extra't suivant 
de la Vie du Rév. Pire Lefebvre, G. S. C., fondateur du collège 
Saint-Joseph de Memramcook, N.-B.

i M. Lafrance était un homme à part, qui semblait parfois 
différent des autres hommes. Son ascendant sur ses semblables 
était merveilleux. Qu’il fût venu en Acadie avec une mission 
d’en haut, tout le monde le sentait. (Cette mission a consisté à 
préparer les voies aux Religieux de Sainte-Croix, qui ont 
fondé en Acadie le premier collège français.) Doux avec les 
humbles et les faibles, il était terrible avec ceux qui entra
vaient lf mission qu’il portait au milieu de son cœur. Sa pa
roisse lui attribuait plusieurs miracles, et aujourd’hui encore 
les anciens racontent, au coin du feu, le soir, à leurs enfante, 
des prédictions de lui qu'ils tiennent pour des prophéties. Le 
Père Lefebvre disait à M. l’abbé Casgrain, qui le rapporte dans 
un de ses ouvrages : « Les Acadiens n’ont pas eu de meilleur 
" ami que M. le curé Lafrance. »
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